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Ri~SUMI~ S U M M A R Y  

Depuis  q u e l q u e s  a r m i e s ,  les eomptes  po l l in iques  m o n .  
t r e n t  u n e  q u a n t i t ~  importante  de po l l en  d'ortie e t  d e  
mercnria le  d o n t  l e  r S l e  a l l e r g ~ n i q u e  n ' e s t  g u ~ r e  c o n n u .  
Le po l l en  d'ortie est  tr~s a b o n d a n t  d u  1 e~ j n i n  a u  
3 1  a o f t t .  Sur 8 8  enfants  pr~sentant u n e  p o l l i n o s e  a u x  
gramin6es,  d e u x  o n t  e u  u n  t e s t  e u t a n ~  n e t t e m e n t  p o s i -  
t i f  q u e  e o n f i r m e  u n  test bronchomoteur  tr~s pos i t i f  
~ g a l e m e n t .  L e  p o l l e n  d e  m e r c u r i a l e  e s t  r e t r o u v ~  e n  
q u a n t l t ~  m o i n s  i m p o r t a n t e  m a i s  ~ c h e l o n n ~ e  e n t r e  l e  
1 ~ a o f i t  e t  l e  3 1  o c t o b r e .  S u r  5 0  e n f a n t s  t e s t ~ s  p r ~ -  
sentant une pollinose aux gramin~es, un test cutan~ 
mod~r~ment positif et un test tr6s nettement positif 
ont Jr6 norris. Les tests bronch~)rnoteurs n 'ont  pas rd- 
v~16 de sensibilisation bronchique correspondante. Si 
le pollen d'ortie peut ~tre incrimin~ clans certains cas 
rebelles de pollinoses estivales le pollen de mercuriale 
paralt p e u  a l l e r g i s a n t  c h e z  l 'enfant. 

Does hypersensitivity to pollens o/ nettles and garden mercury 
exist ? - -  For several years, pollen counts have shown a large 
number of pollens of nettles and garden mercury which are 
not l~nown to have a role in pollen sensitivity. Nettle pollen 
is very abundant from 1st June to 31st August. Out of 
88 children with pollinosis to graminaceous plants, two had a 
definitely positive skin test, which confirmed a bronchomotor 
tes~ which was also very positive. The pollen of garden mer- 
cury is found in less important quantity between the 1st of 
August and the 31st of october. Out of 50 children tested 
who had hypersensitivity to pollen of graminaceous plants, a 
moderately positive skin, and one very strongly positive test 
were noted. The bronchial sensitivity tests were negative. 
Although nettle pollen may be incriminated in certain resis- 
tant cases of holiday pollen sensitivity, the pollen of garden 
mercury does not often give rise to hypersensitivity in 
children. 

E n  1977, une  enqui re  portant  sur (c la concen- 
trat ion urbaine  des spores dans les pays d~ la com- 
munau td  dconomique europdenne )) att irait  Fatten- 
t ion sur l ' impor tance  des rdcoltes d'urticacdes, 
retrouv~e de fagon parall~le dans divers pays d 'Eu-  
rope oceidentale [ 4 ] .  

Au sud de la Loire, les urticacdes comprennent  
essentiellement la paridtaire dont le r61e all'ergisant 
est tr~s impor tant  tant  en France  [ 8 ] ,  qu ' en  Italie 
[10 ]  ou en Catalogne [1 ]  par exemple. 

Dans l 'Europe du Nord, ]es eomptes effeetuds h 
L eyde, Bruxelles et Londres met ta ient  en dvidence 
dgalement u n  grand  hombre de grains de pollen 
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d'urticacdes, dchelonnds entre le 4 j u i n  et le 10 sep- 
t~mbre. Deux pics pouvaient  m~me ~tre reconnus : 

- -  F u n  du 10 j u i n  au 1 °r jui l le t ,  attr ibud h Ur- 
t i ca  urens ,  petite ortie frdquente dans les jardins ,  

- -  l ' au t re  du 28 ju i l le t  au 10 aofit, dfi surtout  h 
Urt ica  dioica,  la grande ortie qui  abonde dans les 
terrains en  jach~re [ 4 ] .  

La paridtaire en revanche n 'existe  gu~re au nord 
de la Loire malgrd la prdsence tr~s sporadique de 
¢~uelques pieds sur les vieux tours exposds au midi  
[2 ] .  

Antdr ieurement  lors d ' une  premiere enqui re  d~ 
botanique rdgionale eoncernant  le Nord - Pas-de- 
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Calais nous n'avions attribud h l'orti~ qu 'un  r61e 
ndgligeable [6, 7] .  

La connaissance, h partir  de 1977, d 'un calendrier 
pollinique du nord de la France [9]  nous amenait 
a eonstater : 

l ' importance de la dissemination dans l'at- 
mosph~re de grains de pollen d'orti~ entre le 1 °~ juin 
et le 31 aofit, atteignant certains jours 300 grains 
par m ~ d'air, situant cette famille au deuxi~me plan 
des comptes polliniques, de fagon pvesque ~quiva- 
lente aux recueils de pollen de gramin6es ; 

- -  l'existence en quantit6 moindre, mais non n6- 
gligeable de grains de pollens de mereuriale entre 
le 1 °~ ao~t et le 31 octobre. 

Ces deux constatations nous amen~rent h con- 
duire une enquire visant h pr~ciser le r61e dventuel 
en allergologie respiratoire, de ces deux pollens. 

MATERIEL ET MIrTH,ODES 

Chez les enfants vus en consultation pour une 
pollinose, ou des signes respiratoires h recrudescence 
estivale, ont ~td r~alis~s, outre les tests portant sur 
les pollens et moisissures habituels, des tests cutands 
vis-h-vis du pollen d'ortie et de mereuriale. 

Les extraits commercialisds par l ' Inst i tut  Pasteur 
ont ~t~ utilisds par injection intradermique de 
0,05 ml de solution aqueuse h la concentration 10 -~.  
La lecture a ~t~ effectu~e apr~s 10-15 minutes s~lon 
la technique reeommand~e en France avec compa- 
raison h l ' injection t~moin d'histamine h 10 --~ [3] .  

En cas d,e tests cutands positifs, des tests broncho- 
moteurs de provocation ont ~td mends avec apprd- 
ciation du VEMS avant et apr~s adrosolisation de 
doses croissantes d'extraits allergiques jusqu'h la 
quantit~ maximale d'e 2 000 microgrammes selon la 
technique ddjh exposde [5 ] .  

R~SUL'rATS 

TESTS CUTA~S 

Pour le pollen d'ortie, sur 88 enfants testds prd- 
sentant par ailleurs une pollinose confirmde aux 
gramin6es nous avons relevd : 86 tests ndgatifs, 
2 tests nettement positifs (+ - t - - t - ) .  

Pour le pollen de mercuriale, sur 50 polliniques 
testds, nous avons notd : 48 tests ndgatifs, 1 test 
douteux ( +  + ) ,  1 test nettement positif ( +  + + ). 

TESTS BRONCHOMOTEURS 

Ils ont dtd rdalisds dans les 4 cas ofa l~s tests cu- 
tands dtaient positif~-ou douteux. 

- - P o u r  le pollen d'orties (2 garcons de 9 et 
5 arts) le test bronchomoteur a amend une r6ponse 
nettement positive apr~s adrosolisation de 2 000 

microgrammes. L 'amputat ion du VEMS a dtd de 
- -  50 p. cent dans un cas, de - -  20 p. cent chez 
le second enfant. 

- -  Pour le pollen de mercuriale, 1~ test eutand 
moddr~ment positif ('4--}-) chez un gargon de 
12 ans correspond dgalement h u n  test h la limite 
de la posi t iv i t6  lots de 1'exploration broncho- 
motrice : apr~s adrosolisation de 2 000 microgram- 
rues, il y a bien eu une amputation de 30 p. cent 
du VEMS mais de fagon tr~s transitoire, avec retour 
rapide h la normal~ en 5 minutes. Chez le second 
garcon de 5 ans pour qui le test cutan~ dtait po- 
sitif ( +  + + )  pour le pollen de mercuriale, l 'am- 
putation du VEMS est infdrieure h 10 p. cent et 
le t~st est h considfirer eomme ndgatif. 

DISCUSSION 

Elle sera br~ve. 
1. Nous avons 6galement test~ pour ces 2 pollens 

une trentaine d'enfants qui pr~sentaient des mani- 
festations allergiques per-annuelles avec une petite 
recrudescence eslivale. Cette sdrie d'enfants avait 
dtd exclue de l'enqu6te car aucun test n'6tait positif 
pour eux vis-h-vis des all'erg~nes de l'dt~ : ortie et 
mercuriale mais aussi pollen de gramin6es ou autres 
pollens ainsi que moisissures atmosphdriques. 

2. M~me en n,e retenant, comme nous l 'avons 
fait, que les enfants pr~sentant par ailleurs une 
pollinose aux gramindes le hombre de rdponses po- 
sitires est tr~s faible. 

3. Pour le pollen d'orties, dans les deux cas oh 
le test cutand est positif, un test bronchomoteur po- 
sitif a confirmd cette rdponse. Le tr~s grand hombre 
de rdponses ndgatives au test cutan~ fair que ces 
extraits ne doivent gu~re contenir d 'histamine ou 
d'histaminolib~rateurs non sp~eifiques. 

Les troubles cliniques pr~sent~s par ces deux en- 
rants peuvent eorrespondre h une hypersensibilit$ 
aux pollens d'ortie de par leur chronologie. Une 
hyposensibilisation sp~cifique n 'a  cependant $t$ 
instaur~e que pour le pollen de graminSes sans ad- 
jonction de pollen d'ortie avec un r~sultat excellent 
dans un cas en 1979, mod~r~ pour l 'autre enfant. 

L' importance du nombr~ de grains de pollens 
d'orties sur les comptes polliniques effectu~s en 
Europe du Nord paraissent de constatation rdcente. 
Notre cnqu~te pour le moment  peu productive sera 
h reprendre dans quelques ann~es. 

4. Pour le pollen de mercuriale, les tests cutan~s 
ne paraissent pas ~tre confirmds par un test broncho- 
moteur nettement positif. La chronologie des troubles 
cliniques !(mai h juillet) n~ co'incidant pas a v e c l a  
pdriode de diffdrenciation du pollen de mercuriale 
(aoflt h octobre), une hyposensibilisation a simple- 
ment dt~ 'entr,eprise pour le pollen de gramin~es. 
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CONCLUSION 

Dans la rdgion nord de la France, les urticacdes 
reprdsentent ces dernibres anndes une pollihisation 
majeure deh'elonnde entre le 1 e~ juin et le 3l  aofit, 
avee un nombre de grains h peine un peu moindre 
que pour le pollen de gramindes. 

Les tests cutands sont rarement positifs mais pew 
vent dans certains cas mettre en dvidence une pol- 
linose associ~e h l'hypersensibilit6 aux gramindes. 

La mercuriale pollinise en quantitds modestes, 
entre le 1 *r aofit et le 31 oetobre. Elle pourrait ~tre 
rendue responsable de eertaines pollinoses tardives. 
I I n e  paralt  cependant pas s'agir lh d'un pollen trbs 
allergisant. 
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